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L’un des «Objectifs straté-
giques» [1] définis par la
Chambre médicale en décem-
bre 2008 consistait pour la
FMH à «connaître et prendre
en compte les besoins et les
demandes de ses membres».
Pour répondre à cette inter-
rogation, après avoir étudié
un certain nombre d’offres,
le Comité central a mandaté
l’institut gfs.berne pour pro-
céder à un sondage auprès

des 35 000 médecins membres de la FMH, au cours de l’hiver
dernier.

Le taux de réponse a été extrêmement élevé, et les résultats
sont tout-à-fait intéressants! Ils ont été présentés à la Cham-
bre médicale le 28 mai dernier, et ont déjà été repris dans
quelques médias publics; vous en retrouverez un compte-
rendu précis dans le présent numéro du BMS (p. 937).

Face à tous ces résultats, il y a d’abord à «écouter», si j’ose
dire, à lire et à prendre acte, et à intégrer cette moisson d’in-
formations dans les projets du Comité central. Mais quelques
commentaires s’imposent aussi!

Commentaire tout d’abord quant à la participation, trois
fois plus élevée que ce qui était attendu par les spécialistes de
ce genre d’étude: assurément, elle montre l’importance que
la FMH revêt pour le corps médical; que selon l’une des
questions, 64 % des membres ne se sentent «pas très lié-es» à
la FMH est compréhensible, dans notre système fédéraliste –
mais ils et elles ont quand même eu envie de répondre!

Et puis, il y a quelques contradictions subtiles, dans les avis
recueillis. Par exemple, ces réponses qui n’entrent dans aucun
schéma politique à la mode, cette exquise ambivalence quant
au rôle de l’Etat: on en veut davantage, et en même temps plus
de responsabilité individuelle; que veulent dire là les méde-
cins ? Peut-être que pour nous médecins, au-delà des doc-
trines, le rôle de l’Etat est de garantir, de créer les conditions
nécessaires à l’exercice de la responsabilité individuelle ? Al-
lez savoir …

Relevons enfin que nos membres souhaitent une profes-
sionnalisation de la communication de la FMH et de ses acti-
vités de lobbying; là, c’est la latence entre la réalité et sa per-
ception par la «base» qui est à relever, car cette professionna-
lisation est chose faite depuis plus de deux ans, et de façon
fort efficace.

Mais ce qui assurément est le point central des résultats
de ce sondage, c’est le sentiment que la FMH devrait en faire
davantage encore dans son engagement politique. Cela va
tout-à-fait dans le sens du travail actuel du Comité central,
et cet encouragement est bienvenu; nous allons dans les
semaines qui viennent réfléchir aux moyens supplémen-
taires à engager là.

Certes, comme Comité central, nous sommes dans un dif-
ficile exercice d’équilibre entre la «politique interne» d’une
part, où l’on entend de vigoureuses demandes d’interven-
tions musclées, et la «politique de santé» d’autre part, où la
FMH doit prendre et garder sa place dans des processus de
dialogue délicats. Le sondage de cet hiver nous montre que
cette marche sur le fil du rasoir, ce difficile équilibre, avec
toutes ses nécessaires contraintes, ne doit pas nous faire
oublier que nos mandataires, que notre raison d’exister en
tant qu’organisation, sont nos membres eux-mêmes, avec
leurs attentes. C’est évidemment pour elles et eux que nous
sommes là.

Enfin, je ne prive pas d’une dernière remarque: ce qui jail-
lit comme une évidence de ce sondage, c’est que les médecins
sont décidément des gens complexes!

Et c’est bien ainsi. La médecine est un art. Exercer un art,
c’est maîtriser une technique, puis y laisser pénétrer ses émo-
tions. Il faut pour cela des gens subtiles et complexes.

Des médecins.

Dr Jacques de Haller, Président de la FMH

1 www.fmh.ch’Qui sommes-nous’ Le Comité central de
la FMH’ Stratégie du Comité central de la FMH’Objectifs
stratégiques de la FMH pour la période législative 2008-2012.
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